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Bàie ne renie pas sa beante d'autrefois.

Tous les articles en langue allemande publiés dans le présent numéro concernent

le ville de Bâle. Il est donc possible d'en donner un résumé en français d'un
seul tenant. Le thème général en est le maintien des vieux édifices de valeur, et les

mesures officielles prises à cet effet.

Jusqu'au milieu du siècle dernier, Bâle ne s'est développée que très lentement.
En revanche, dès que furent abattues portes et murailles, commença une période
d'extension extrêmement rapide.

Dans la „modernisation" de cette importante cité, il faut constater, pour le

plus grand honneur des autorités, que les trésors artistiques du passé, en particulier
ceux de la vieille ville, ont été fort intelligemment préservés. On s'efforça non
seulement de conserver intact ou de restaurer tel ou tel bâtiment historique, mais
encore de garder à telle ou telle rue, tout entière, son caractère primitif. Tâche souvent

difficile, qui ne fut possible que par l'institution des centimes additionnels dits
« Arbeitsrappen », destinés à procurer du travail aux nombreux chômeurs (1936).

Furent ainsi conservés le « Petit Klingental », le « Mittlere Ulm », le « Kleine
Ulm » et furent restaurés divers édifices. Sans doute les efforts du Heimatschutz
n'ont pas été en tous points couronnés du succès désirable. Cependant, le
gouvernement, lui aussi, possède sa commission du Heimatschutz, dont on espère voir les

compétences augmenter toujours davantage.

Le gouvernement de Bâle-Ville attache une importance particulière à la liaison
des deux problèmes de la conservation des anciens édifices qui en valent la
peine, et de l'assainissement des vieux quartiers, activités qui doivent aller de

pair. Le maintien des anciens édifices n'a de sens que s'ils peuvent retrouver une
affectation compatible avec la vie de la cité. Chose intéressante, l'expérience a
montré, dans ces travaux de nature diverse, que les artisans et ouvriers les plus
capables préfèrent nettement s'employer à des restaurations plutôt qu'à des

constructions nouvelles.

Comme de juste, les travaux de restauration ont touché de nombreux bâtiments
dépendant de l'Eglise, — protestante ou catholique. On en trouvera le détail aux
pages 85 et 86. Expérience digne d'être citée : certaines restaurations ont permis
des « sauvetages » inattendus : c'est ainsi que l'on a pu parfois utiliser des
fragments d'édifices antérieurement démolis pour la reconstitution d'autres bâtiments
(cadres de fenêtres, cloisons, balustrades, etc.).

La transformation du Faubourg Saint-Jean montre avec quelle intelligence les
problèmes de l'urbanisme sont posés, — et résolus, — en étroite connexion avec
ceux de la restauration ou du maintien des « valeurs » historiques ou artistiques.

Des renseignements statistiques très suggestifs prouvent combien ces travaux
ont diminué le chômage, résultat dont le Heimatschutz ne peut que se féliciter,
car par des voies indirectes il amène de l'eau à son moulin.
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Lons Ies articles en langns allsinancle pnblies clans Is presont nnnisro eoneer-
nent Is vills üs Lais, Il sst clone possibls cl'on äonnor nn resnrnö en traneni« cl'nn
ssnl ienant, De tkerns general en est Ie rnaintien ües visnx ecliliess cle valsnr, st lss

inesnrs« otlieielles pri«s« ä est ettst,

ktnsccn'nn niiiien cln sieele clernier, Laie ne s'sst cleveloppöe crne tres lenteinsnt,
Ln revanens, cles czus lnrsnt abattne« partes et nrnrsille«, coinmencza nns periocls
cl'extension oxtreineinsnt rapid«.

Oan« In „inoüsrnisation" cls estts iinportante eite, II lant eonstator, ponr Is

plns granci Konnenr cles antorite«, czne les tresors artistiqne« cln passe, sn partionlier
< enx cle In vieilie ville, ont ete lort intolligornrnent preserve«. (ln «'ettorea non
«unieinsnt cle eonserver intact «n cls rsstnnrsr tsl on tsl bätirnent nistoricpis, mal«
enooro cts garcler n tslis on tslis rns, tont sntiers, son earaetere primitil. Läelie son-
vont clitlieiis, czni ns lnt possible czns par l'institntion cles eentiines aclctitionnols clits
< Ardeitsrappsn », clsstinss ä proonrsr cln travaii anx nomkrsnx ekoinsnrs (1936),

Lnront ainsi eonssrvss ls « Lstit LIingental », Is « Nittisrs LIin », Is « Lisino
Hirn » st lnrsnt restanres clivsrs ecliliess, Lans ctvnte Ies ettorts cln Oeirnatselintx
n'ont pas sts sn tons points eonronnes cln sncees clesirnbls. Lepenclant, Is gonver-
nsnisnt, Ini anssi, possscls sn oonnnission cin Oeinratsenntx, ciont on espere voir los
c ornpetonoes anginsntsr tonzonrs clavantago,

I.s gonvernsrnsnt cls Lais-Ville attaene nne iniportanee partieniiere ä In iinison
clss clsnx problörnes cls ln eonsorvation cles aneisns ecliliees qni sn valent In
peine, st cls l'nssninisssinsnt cles visnx quartier«, aetivite« czni cloivent aller cle

pair. Ls rnaintisn clss aneiens ecliliees n'a cle sens qns s'ils penvont retrouvsr nns
alleelation eoinpatibls avse la vis cls la eite. LLoss interessante, l'sxperisnoe a

rnontrö, clans ess travanx cls natnrs clivsrss, cine lss artisans st onvrisrs lss plns
oapablss prölerent netternsnt s'ernplovsr ä cle« restanrations plutot qu'ä clss eons-
trnetions nonvolle«.

(lornins cle znste, les travanx cle rsstanration ont tonoke cls nombreux nätinrsut«
cleponclant cls I'Lglise, — protestants on eatkoiique, Un en lronvura Ie detail anx
pagss 85 et 86. Lxperienee digne ci'etre oitee : esrtaines restanrations ont perrnis
cle« « sanvstagss » inattsncln« i o'sst ainsi czns I'on a pn parlois ntiiissr ctss trag-
rnsnts d'edilioe« antsrisnroinent dvrnoiis ponr Ia reeonstitntion cl'antres bätiinent«
(eaclres cls lsnetres, eloisons, bainstradss, eto.).

La transtorinatlon ctn Lanbonrg Kainl-äsan rnontrs avse cinolls intslligones ls«

problsnrs« cls l'nrbanisrns sont poses, — ot resoiu«, — en etroito eonnexion aveo
eenx cle la rsstanration on ctn rnaintisn clss « vslsnrs » Kistoriques on artistique«,

Oss rsnssignsinents statistiqnes tres «nggestil« pronvont eoinbien es« travanx
ont diruinus ls ekoinage, rösnltat clont Ie OeimatseKutx ns psnt qns «s lelieiter,
ear par cls« voiss inclireote« ii ainene cle l'san ä «on inoulin,
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